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Revue des revues

Par Frangois Masson
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Revista Militär,

N°9,1995

Sous la plume du lieutenant-colonel Antonio Lopes
Pires Nunes, la revue portugaise nous fait decouvrir
le travail de benedictin entrepris il y a seize ans et
prochainement mene ä chef par la Commission pour
l'etude des campagnes d'Afrique (1961/74), qui doit
publier 19 volumes S'il ne s'agit pas d'ecrire l'histoire

au sens litteraire du terme-les gens du metier s'en

occuperont pour leur compte !-cette collection se

veut une compilation neutre et aussi exhaustive que
possible de toutes les donnees livrees par les archives,

tant celles des corps de troupe que des particuliers,

ainsi que par une foule de temoignages sollici-
tesou spontanes.

Bien que ses commentaires sortent du cadre im-

parti ä ce travail purement documentaire, l'auteur de

l'article fait part de quelques refiexions suscitees par
l'analyse des donnees accumulees, lesquelles
dementem naturellement le fatras de falsifications, d'in-
ventions et de calomnies fabriquees par les chroni-
queurs « politiquement corrects » de l'epoque. C'est
justement ce qui subsiste en general dans les tetes
de nos contemporains. Ainsi Antonio Lopes Pires
Nunes n'a trouve nulle trace de massacres ou de

represailles contre des populations civiles commises
par l'armee portugaise.

Cela s'explique aussi par le fait que ces populations

etaient les premieres victimes des terroristes,
en majorite venus et armes de l'exterieur. La proportion

d'indigenes au sein de l'armee portugaise n'a

cesse de croitre : jusqu'ä 42,4 % en Angola et 53,6 %

au Mozambique en 1974. Ces indigenes sont restes
absolument fideles jusqu'au bout; ils n'ont jamais
cesse de meriter la confiance totale de leurs chefs.
Les depenses de guerre, pretendument gigantesques
et ruineuses, sont finalement restees supportables,

chiffres ä l'appui, gräce ä la discipline financiere pro-
verbiale de M. Salazar.

Enfin les pertes en hommes sont restees etonnam-
ment faibles si on les compare avec les chiffres
avances par la propagande defaitiste de l'epoque :

4027 morts au combat, 5163 deces pour autres causes,

soit 10 000 deces sur un total d'environ un million
d'hommes engages durant 13 annees. Au printemps
1974, l'armee portugaise n'enregistrait plus que des

actions limitees et sporadiques de la guerilla en
Angola et au Mozambique. La Situation etait en revanche

sensiblement moins nette en Guinee Bissau '.

A la lecture de cet article de la revue portugaise,
on se prend ä penser que la revolution du 25 avril
1974 ä Lisbonne, dite « des ceillets» ou des« capitaines

», auteurs de cette sedition fatale manipulee par
la gauche, tombait ä pic pour transformer une sortie
honorable en debäcle generale. On connait la suite,
qui n'est d'ailleurs pas la fin, de cette aventure : 21

annees de guerre civile, de massacres, bien reels

ceux-lä, de famine, de miseres indicibles, de devas-

tations, sans compter l'exil force ou volontaire de

centaines de milliers de residents indigenes et me-

tropolitains. De vastes territoires, autrefois produeteurs

et exportateurs d'aliments et de matieres
premieres, sont tombes ä la charge de l'aide
internationale. C'en etait fini de l'harmonie interraciale
exemplaire et unique, secret de la reussite de l'empire

lusitanien...

Ejercito,
N° 665,1995

Introduits par le general de division Calama Ro-

sellön, cinq articles, dus ä autant de specialistes, ex-

pliquent en detail le developpement et les applications

du programme SICOM. Celui-ci consiste, ä partir

de fichiers digitalises fournis par le Service geo-

' Probablement parce que ce territoire avait une longue frontiere avec la Guinee ex-francaise, alors principale tete de pont

sovietique sur le continent.
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graphique de l'Armee, ä mettre ä la disposition de
tous les utilisateurs la planimetrie de l'ensemble du

territoire national, visualisable en carres de 50 ou 200

kilometres de cöte, sur grand ou petit ecran, en deux
ou trois dimensions.

Des jeux annexes de disquettes permettent de su-

perposer ä cette planimetrie toutes les donnees
desirables : altimetrie, toponymie, icönes et symboles
conventionnels; on peut orienter l'image sur les

quatre points cardinaux, modifier l'angle de vue de

l'observateur, etc.

L'installation permet, par la mise en reseau des
terminaux ou les transmissions normales, de diriger,
Commander, executer, arbitrer et critiquer en temps
reel n'importe quel exercice tactique, depuis l'echelon

du bataillon jusqu'ä celui de la division, en echappant

ä la routine du champ de manceuvre habituel, oü
le moindre « dilemme » finit par etre archiconnu de
chacun

Hormis l'interet didactique que represente cet outil
de Simulation, on mesure aisement tout ce qu'il
represente en economies de temps, de deplacements,
d'usure des materiels, de consommation de carburants

et de munitions.

Ejercito,
N° 666,1995

Groupements logistiques de l'ordre de grandeur du

regiment, les AALOG de l'Armee de terre espagnole
representent le second et dernier membre de la filiere

du soutien. Ils s'inscrivent dans la reorganisation
de cette armee, passee de son principe traditionnel
de la repartition par « matieres » (chaque arme et
service travaille pour son compte d'un bout ä l'autre),
oü l'on trouvait pas moins de treize acteurs logistiques

differents, au regroupement en cinq fonctions
seulement (ravitaillement, munitions, entretien et
reparations, transports et terminaux, administration).
Une teile reforme assure des gains decisifs en
temps, en delais, en disponibilite des moyens de

transport, en souplesse et en efficacite. De bas en
haut, tout est informatise.

En amont de la chaine, on trouve les MALZIR,
commandements logistiques interregionaux places sous
la responsabilite d'un officier general, des centres de

stockage et de distribution proches du fournisseur.

En aval, les AALOG, places en principe sous les
ordres d'un colonel, sont charges d'assurer le flux des
fournitures, des evacuations et des reparations entre
les MALZIR et les unites operationnelles en garnison
ou en campagne. De plus, chaque AALOG peut se de-
doubler en deux sous-groupements, avant et arriere.

La nouvelle structure logistique permet, souligne
le colonel Adän Garcia, de passer de la Situation de

paix ä l'etat de guerre sans adaptation ni reorganisation

fonctionnelle.

Revista Espanola de Defensa,
N° 94,1995

Au cours d'une ceremonie, organisee ä Reims le

30 novembre dernier en presence des ministres de la

Defense des cinq Etats impliques, l'Eurocorps, cree
en 1993 et actuellement commande par le general de
la Bundeswehr H. Willmann, a ete officiellement
declare operationnel. II est desormais ä la disposition,
selon les necessites, de l'UEO ou de l'OTAN.

Son ordre de bataille comprend pour l'instant les
grandes unites suivantes: V° Division blindee
francaise, 1re Division mecanisee beige, 10" Division blindee

allemande, le noyau experimental de la Brigade
franco-allemande, ainsi que la XXI" Brigade mecanisee

espagnole qui sera bientöt rejointe, d'ici 1998,

par la XI' Brigade mecanisee et la XII" Brigade cui-
rassee. Les Luxembourgeois devraient egalement
mettre prochainement une petite unite ä la disposition

du corps europeen.

Le QG de l'Eurocorps se trouve ä Strasbourg. II est
desservi par des unites frangaises, dont le 42°
Regiment de transmissions qui assure l'ensemble des
Communications au moyen du Systeme RITA. On y
trouve egalement des cellules navales et aeriennes.

La ceremonie d'inauguration avait ete precedee
d'une manceuvre-test qui s'est deroulee entre le 18 et
le 30 novembre dans un vaste quadrilatere englobant
les Ardennes franco-belges, le Luxembourg, la
Lorraine, la Champagne et la Picardie. Elle mettait en

ceuvre quelque 10 000 hommes, 1940 vehicules ä

roues ou chenilles, 30 helicopteres, 52 PC (dont 32

operationnels et 20 simules). La brigade espagnole,
representee par un detachement de 400 hommes et
93 vehicules, ralliait la division beige ä Arlon apres un

voyage de 72 heures depuis Cordoue.

F.M.
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